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Préseetatoe géeérale de l’ouvrage

Cet iuvrage de quelques 540 pages est né de la
cillabiratin de chercheurs algériens et franaais analssant
l’histiire de l’Eglise cathilique dans l’Algérie indépendante.
On s triuve des dicuments ifciels qui int jalinné ces
siixante années de cimpagninnage de l’Eglise cathilique,
mais également pritestante, avec le peuple algérien. Surtiut l’iuvrage s’appuie sur le témiignage de 
dizaines de femmes et d’himmes, religieux iu laïcs, sur leur présence en Algérie au sein de l’Eglise.

Cet iuvrage rend cimpte des chiix, de l’actin et de la réfexiin d’une cimmunauté miniritaire, mais
amenée à privilégier, la présence, la rencintre et le dialigue avec un peuple dint elle a épiusé le
destn heureux mais aussi les zines d’imbre.

Préfacé  par  Henri  Tessier  évêque  successivement  d’Oran  et  archevêque  d’Alger,  ce  prijet  vise  à
témiigner du vécu de l’Eglise d’Algérie passant de la périide ciliniale à un engagement sans cesse
reniuvelé piur et avec le peuple algérien.

« En ces moments où la relaton islamo-chrétennee en bien des lieuxe pose problèmee il paraît utlee au
plan de la recherche universitaire comme à celui de la cohésion interne des sociétése de proposer des
analyses et témoignages à voix multples sur l’expérience vécue en Algériee sur une durée relatvement
longuee par la pette minorité chrétenne que ce payse touché lui-même par de grands bouleversementse
accueille depuis l’indépendance. »

Après la présentatin par  les auteurs de la genèse et des défs relevés de ce prijet de recherche,
l’intriductin rappel ce que fut l’héritage ciliniale paradixal  de l’Eglise d’Algérie. Eglise, implantée
depuis les premiers siècles de nitre ère, une Eglise dint le siuvenir se cinfind avec des persinnages
cimme  Tertullien,  Augustn,  mais  dint  l’iuvrage  parle  relatvement  peu.  Un  iubli  qui  marque
également le récit natinal, du miins dans les premières décennies de l’Algérie indépendante.

La présence de l’Eglise est  intmement liée à  la cilinisatin et ce jusqu’à l’avènement de l’Algérie
indépendante, et dans la cinscience des Algériens jusque dans la périide simbre des années niires.
Piurtant l’Eglise, en partculier sius l’impulsiin des cingrégatins religieuses, féminines et masculines,
a jiué un rôle impirtant  tant  par les œuvres caritatves,  sin actin éducatve et culturelle.  Il  faut
recinnaître aussi que, sans être titalement absente, l’actin évangélisatrice était relatvement discrète.
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Piurtant « Une parte de cete Eglise s’est frotée pendant longtemps à l’islame accumulant un gros
capital de connaissance sur cete religion ». 

Tiujiurs  dans  l’intriductin,  Abderrahmane  Miussaiui,  l’un  des  auteurs  et  siciiligue  algérien
enseignant à Lsin, mintre l’évilutin de l’Eglise d’Algérie vers l’Eglise algérienne. Déjà durant la guerre
des chrétens, sius l’impulsiin du Cardinal Duval, et malgré les ibstacles, int fait le chiix de luter piur
l’autidéterminatin  des  peuples,  allant  jusqu’à  s’engager  au  service  du  FLN.  Cet  engagement,  au
lendemain de l’indépendance a été iublié, et les chrétens int subi une sirte de discriminatin. L’Eglise
miniritaire, devait de ce fait, s’ajuster à la réalité, et sin champ d’actin variant au ciurs des années.
L’islam et  l’arabité,  à  partr  de  1970,  int  eu  des  cinséquences  sur  la  manière  qu’aura  l’Eglise  de
cimprendre sa présence. Beauciup de religieux, religieuses, apprennent l’arabe, fint des études plus
apprifindies sur l’Islam. Désirmais les chrétens accepterint de tenir une place secindaire, résultat de
la natinalisatin de la plupart des œuvres de l’Eglise : éciles, hôpitaux etc… C’est à ce miment que
beauciup de ceux qui étaient présents de lingue date demandent la natinalité algérienne. D’autres, s
cimpris parmi les chrétens autichtines, en partculier, Kabsles, quitent le pass.

A  niter  aussi  la  présence  des  miines  qui  très  tôt,  sius  l’impulsiin  de  Christan  de  Chergé »  en
partculier int vécu un échange étinnant avec la cinfrérie alaysa de Mistaganem.

Autre périide charnière de cete histiire, les événements qui vint marquer l’Algérie à partr de 1990,
mais  dint  les  prémices  remintent  aux  années  1980,  avec  la  crise  écinimique,  la  mintée  de
l’islamisme, l’apparitin du multpartsme. Les cintrats dint bénéfciaient les permanents, cintrats de
driit cimmun sint prigressivement supprimés. L’Eglise repense sa présence : si les pettes sœurs des
pauvres  int  tiujiurs  pu gérer  leurs  établissements,  beauciup de chrétens iuvrent  les   licaux de
l’Eglise qui servirint de bibliithèques, centres de dicumentatin universitaire (médecine, écinimie
etc.).  Miussaiui, parle alirs d’une « Eglise sans peuple » : diminutin des lieux d’insertin ; présence
majiritairement de migrants iu étudiants d’Afrique subsaharienne.

Par rappirt au chiix pilitques du pass, l’Eglise, à sin cirps défendant parfiis,  a jiué la carte du
piuviir en place, refusant par exemple de cautinner l’initatve de San’Egidii piur résiudre la crise
algérienne.  
Durant ces années niires, l’Eglise a partagé la vie tragique des Algériens ; elle en subira, elle aussi la
viilence : assassinats, menaces, départs fircés.

Piurtant  elle  cintnue  ses  engagements.  L’auteur  siuligne  le  rôle  de  la  Caritas,  des  centres  de
firmatin artsanale, vente de charité etc..

La  présence  chrétenne  a  pris  un  visage  niuveau.  Les  Eglises  évangélistes  se  multplient.  
Miussaiui  viit  dans  la  béatfcatin  un  signe  majeur.  « Il  est  à  la  fois  une  promesse  et  une
reconnaissance de tous ceux qui se déclarent chrétens en Algériee y compris les natfs converts1 ». 

Trois partes coesttueet le corps de l’ouvrage.

La première iettulée « Uee Eglise catholique daes l’Algérie  eouvelle », regriupe dans  ue premier
chapitre six textes partculièrement signifcatfs piur cimprendre l’évilutin de la réfexiin de l’Eglise
sur elle-même.
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1) Texte « Jeuee Algérie terre de dialogue », texte de 1963, de Léin Etenne Duval, évêque d’Alger de
1954 à 1988. Il présente l’Algérie cimme « Lieu de rencontre entre les peuplese creuset des civilisatons
les plus diversese de par sa positon géographique et son histoire… En elle se rencontrent l’Orient et
l’Occident. La vocaton de l’Algérie dans le mondee c’est le dialogue ». 

2) Ietroductoe à « Chrétees ee Algérie » de 1979 rédigé par Pierre Claverie. « Elle a fni par considérer
que l’histoire sainte est maintenant celle par laquelle Dieu est engagé avec les Algériens.  »… « Stmulés
par la diférencee nous sommes sans cesse provoqués à nombre de conversions souvent inatendues »

3 « Le sees de la préseece de l’Eglise ee Algérie » (par Bernard Lapize de Salée en 1980. L’auteur décrit
l’évilutin de la réfexiin au sein de l’Eglise d’Algérie, passant d’une visiin missiinnaire traditinnelle,
à un efirt réel et sincère d’inculturatin. « Le vécu en solidarité conduit à la nécessité intérieure de
relire l’Evangile dans le contexte où nous vivons et de rencontrer Dieu comme le faisait le Christ lui-
mêmee sur les chemins mêmes de ce payse dans la relaton réelle avec ses habitants »

4)  « L’Eglise d’ue peuple musulmae » de Henri Tessier, archevêque d’Alger de 1988 à 2008. Le texte
date de 1997 « Tous ces chrétens n’ont pas d’autres raisons d’être làe humainement et spirituellement
parlante  que  de  vivre  et  de  collaborer  en  relaton  avec  la  populaton  quie  ellee  est  tout  entère
musulmane. »  Partant  d’exemples  cincrets,  Henri  Tesssier  dinne  les  mitvatins  qui  piussent  les
musulmans  à  venir  à  la  rencintre  des  chrétens  entre  autres  « parce  que  nous  voulons  êtres  des
hommes et des femmes solidaires ».  « Faut-il persévérer jusqu’au martyr ? ». La questin s’est pisée, et
la répinse de l’évêque : «  il y a des situatons où il faut persévérer en acceptant le risque d’être soi-
même victme de  cete  violence  injuste  qui  peut  faire  de  notre  mort  un  témoignagee  un  martyr  ».
Mais ajiute-t-il « nos frères martyrs nous ont légué le message de leur vie qui était faite de fdélité
évangélique à un peuple. »

5) Bernard Janicit prêtre du diicèse d’Oran, en 1976 fait une brève préseetatoe des chrétees vivaet
ee Algérie,  cimmunauté  miniritaire  ,  dans  un  pass  qui  cimpte  quelques  40  milliins  d’habitants,
cinsttuée d’étrangers, étudiants, migrants fusant leur pass, iu en privenance du Priche-Orient. Mais
Eglise ssmbile, Eglise sacrement, témiignant du désir de l’Eglise d’être présente au sein de l’islam.

6) Le 6ème texte reprend le commueiqué des évêques aeeoeçaet la béaticatoe des 19 martyrs 
d’Algérie, en 2018

Le chapitre 2 parle de l’actoe culturelle de l’Eglise. Elle n’a jamais cessé, même si elle a pris des firmes
diférentes. Une date charnière est 1976, année de la natinalisatin des éciles. Plusieurs centres de
dicumentatin int vu le  jiur à  partr de cete épique. « Plates-formes de rencontre »,  cimme les
appelait Pierre Claverie. Le CDES d’Oran ; le centre culturel d’Alger, le CCU, findé en 1962, le Centre
d’Etudes diicésain d’Alger en 1969, cinnu sius le nim « Les Glycines » (piur l’apprentssage de la
langue  arabe,  litéraire  et  dialectale,  mais  aussi  de  la  langue  berbère  à  partr  de  1976.  D’autres
bibliithèques int vu le jiur ifrant aux étudiants et scilaires un accès aux livres et des espaces de
travail.  
Le  chapitre  3 parle  de  l’actoe  éducatve de  l’Eglise :  rappel  de  ce  que  fut  l’enseignement  avant
l’indépendance et les 15 premières années qui l’int suivie.

Le 4ème chapitre doeee trois exemples d’actoe sociale.
- Le secrétariat sicial d’Alger : un bureau d’études sur les transfirmatins de la siciété algérienne.
- La Caritas et sin actin piur la primitin féminine ; le siuten aux persinnes ggées, dans la 
firmatin des éducatrices de la pette enfance, l’accueil et le siuten des migrants.
- Le CIARA créé en 2002, qui aide à l’insertin des diplômés à la firmatin prifessiinnelle de base.
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Le chapitre 5 parle de l’Eglise d’Algérie à l’internatinal

Il s’iuvre sur un entreten de Henri Tessier, qui décrit la manière dint l’Eglise s’est située pendant la
guerre d’indépendance, dans les premières années de l’indépendance, durant la crise avec le Maric, en
1975 etc.

Le chapitre siuligne l’infuence de l’Eglise d’Algérie sur  l’Eglise de France.,  entreten de Christiphe
Riuciu, directeur du SRI, en 2019. Elle fut partculièrement signifcatve dans les régiins de France iù
la présence musulmane était impirtante. La présence de prêtres fdei dinum (prêtes iriginaires de
diicèses de France et envisés piur un temps au service de l’Eglise d’Algérie iu d’ailleurs), l’accueil des
ciipérants de la DCC, ne furent pas sans cinséquence sur le regard pirté sur l’Algérie.  Les auteurs
parlent du lien entre Thibhirine et l’Istr de Marseille2.

Le chapitre 6 pirte sur l’Etat algérien et les cultes nin musulmans. Cherif BENNADJI, prifesseur à la
faculté de driit à Alger,  fait  l’histirique de ces rappirts,  entre l’Etat et l’Eglise, cinsidérée cimme
assiciatin natinale, asant sin siège à l’archevêché d’Alger. »

Suit  un  chapitre  sur  la  place  des  évangéliques  algériens,  les  difcultés  rencintrées  par  ces
cimmunautés à partr de 2004, un début de nirmalisatin après 2011.

La deuxième parte de l’iuvrage s’inttule  VOIX ET VOIES :  l’Eglise d’Algérie par ses acteurs et  ses
témoins. 
1)Le récit de 57 persinnes a été retenu. : prêtres, religieux, religieuses, laïcs cathiliques, pritestants,
musulmans. L’iuvrage en dinne une ssnthèse.

Un  chapitre  parle  des  irigines  d’une  vicatin  algérienne.  Les  mitvatins  sint  diverses :  irigine
algérienne des témiins, appels religieux, appel sius les drapeaux en Algérie.

2)Le chapitre 8 est une ssnthèse de ce qui a mitvé les témiins à rester, à s’interriger sur un départ
éventuel,  à  revenir.  La  priblématque  « rester  ou  partr »  s’impise  à  la  fiis  cimme  un  dilemme
récurrent piur chacun des acteurs et un facteur structurant de l’histiire de l’Eglise en Algérie3 .

3)Autre dilemme après l’indépendance et durant les décennies qui int suivi : devenir iu nin algérien.
Ceux qui en int fait le chiix inviquent diférentes raisins : cinvictin d’être du pass, piur les pieds
niirs,  silidarité  avec  le  peuple  algérien,  sécurité  de  l’insertin  prifessiinnelle.  L’ibtentin  de  la
natinalité n’est pas facile, le nimbre d’années de présence ne suft pas tiujiurs ; d’autres n’int tiut
simplement pas siuhaité la demander. Cela n’a pas eu de cinséquence sur leur engagement.

La questin de rester iu de partr, se pise à niuveau à partr de 1980 : crise écinimique, mintée de
l’islamisme. Cela fut partculièrement vrai durant les années niires, cimme le suggère firt bien le flm
« Des hommes et des Dieu ». La plupart int « pris le risque de vivre ». Les témiignages sint piignants.

3) le chapitre 9 s’inttule. « Une Eglise de la rencontre »

Les mitvatins persinnelles des acteurs et l’évilutin de la cimmunauté chrétenne du pass laissent
apparaître les grands défs d’une présence de l’Église en Algérie :  cimment être chréten dans une
siciété musulmane, cimment cintnuer à servir cete siciété et cimment vivre avec les Algériens la
fraternité humaine ?  Refuser de tiut prisélstsme, mais pirter un témiignage qui ne cherche pas à

2 Page 192

3 Page 292
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cinvertr, mais plutôt à partager leur humanité, à être avec dans le respect de leur fii et le siuci du
dialigue.

4) Le chapitre 10 pripise trois lectures des entretens efectués auprès des témiins rencintrés.

• Une lecture historique, inttulée l’appirt de l’histiire irale à l’écriture de l’histiire religieuse. 
« Pour retracer l’histoire de l’Eglise d’Algérie postcolonialee le recours à l’histoire oralee aux récits
de viee aux enregistrements audio et vidéo était une nécessité à côté des sources écrites. »

• Une lecture sociologique d’Abderrahmane Miussaiui, siciiligue

• Une lecture théologique de Jean Tiussaint, prêtre de la missiin de France

5) Chapitre 11. Témoigeage de Mgr Tessier sur les aeeées 1988 à 1996, les années simbres, mais en 
même temps des aspects lumineux, de silidarité de fdélité. 

Je retens ce passage : « Nous vouloes doeeer ue aveeir au témoigeage chrétee ee Algérie, parce 
qu’il y a aussi des Algériees musulmaes qui veuleet cet aveeir. Ils soet coevaiecus que le respect 
d’uee mieorité chréteeee fait parte de leur idélité à l’islam tel qu’ils le compreeeeet. Il y a aussi des 
Algériees humaeistes qui coesidèreet uee préseece chréteeee ee Algérie comme ue élémeet de leur 
projet de société pluraliste, respectueuse de l’autre, accueillaete de la diversité et ouverte, au-delà de
la culture arabo-musulmaee, à d’autres traditoes humaiees »4. 

La troisième parte de l’iuvrage présente les igures marquaetes de l’histoire de l’Eglise d’Algérie : le
cardinal  Duval,  un artsan de paix ;  le père Sciti, un des findateurs de l’Eglise algérienne ;  Pierre
Claverie, frère diminicain et évêque d’Oran.

Le chapitre 13 présente l’Eglise réfirmée d’Algérie et sin histiire. A niter la dimensiin œcuménique
de l’Eglise présente en Algérie.

L’iuvrage se termine sur la béatfcatin des martsrs d’Algérie, et sin caractère emblématque dans
l’histiire de l’Eglise d’Algérie.
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